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LA PAGE DE MADAME 

Cape du soir en velours noir. Col de plumet Robe d'après-midi en satin double face noir et rose. 
Manches. Ceinture de satin noir. 

(Création Augutta Bernard.) (Ph. N.Y.T.) (Création Louise Boulanger.) ' (Photo N.Y.T.) 

CHIC ET ÉLÉGANCE 

Rarement la mode aura été plus favo­
rable à la fantaisie féminine et à son 
Imagination, autant par la coupe des 
vêtements , par le choix des tissus et des 
coloris, que par l'infinie variété de nos 
chapeaux. 

Nos manteaux s'exécutent principale­
m e n t dans de très souples e t moelleux 
lainages, des draps chatoyants , dans 
toute la gamme des bruns, des bleus, des 
verts, des grenats, sans oublier, bien 
entendu, le noir qui détient toujours la 
vogue du chic et de la distinction. Le 
velours demeure aussi le favori et I o n 
n e saurait trop dire sa grâce et combien 
11 sied au visage féminin. 

Quant à nos chapeaux à coté des 
bérets, des tyroliens, des toques de toutes 
formes et de toutes matières, surtout 

en fourrure s 'harmonisent avec celle du 
manteau , nous voyons de nouveaux tr i ­
cornes, à bords assez grands.* peine rou­
lés, à petite calotte, s'enlevant d'un flanc 
de paradis, d'une crosse ou d'un lien 
de passementerie. 

Voici un groupe de divers modèles : 
manteau et chapeaux, tout a fait dans la ' 
note actuelle : 

1° Manteau e n la inage noir à grosses 
cotes, bien enveloppant, manches raglan, 
fermeture à la « Russe • e n astrakan 
gris. 

2" Ravissante toque, genre bonnet rus­
se, en loup. 

3 ' Charmant petit marquis e n velours 
et feutre orné d'une fantaisie en méta l 
doré. 

/ncftfumé 
' * de. 

WOHTH 
7. RUE DE LA PAIX. PARIS 

EN VENTS : 
VALENCIENNE8 : M. Bontemanne, 81, rue 

de l i o n s ; Institut Scientifique, 15, Av. 
du Commerce. 

BETHUNE : Grande Parfumerie Parisienne, 
2. Place Clemenceau. 

DOUAI : MM. llesbans, 48. rue de Bellaln; 
Maillet. 2, Avenue de la Oare 

ROUBAIX : En vente uniquement dans 
les principaux salons de Coiffure et 
de Parfumerie. 

TOURCOING : M. Besson. 3, Grand-Place. 
JEUMONT : MM. Belller, 113, rue de Mau-

beuge ; Félicien Buffet, 101, rue de 
Maubeuge. 

Hstnt-Amand-les-Eaux : M. Marcel Wlel. 
8. Place de l'Eglise. 

L a i t u e s a u j a m b o n 
Choisissez quatre laitues au cœur très 
fourni. Ficelez et faites blanchir. Mettez 
au fond d'une casserole deux tranches 
de Jambon fumé, bien entrelardé, et un 
morceau de beurre. Rangez sur le Jam­
bon les laitues égouttées, assaisonnez aans 
trop saler, couvrez la casserole et lais­
sez mijoter deux heures à petit feu. Au 
moment de servir coupez le Jambon en 
autant de morceaux qu'U y a de lai­
tues. Liez la sauce avec un Jaune d'oeuf 
rt versez sur le tout. 

REVUE DE LA MODE 
Dana las collections, les ensembles dif­

férencient souvent le manteau et la robe, 
ce qui est fort pratique et permet d'In­
génieux et harmonieux assamlilaiiai Par 
exemple, un manteau noir, garni d'as­
trakan, avec une robe d'un vert franc 
est d'un effet charmant. Un manteau 
marine peut recouvrir tout à tour une 
robe beige, grège, bleu moyen ou nat-
tler. Bien entendu, le ton sur ton se fait 
toujours, mais surtout dans la f " ™ 
des bruns et dea belges. 

Les ensemble» Isa plus habillés, géné­
ralement de velours noir, mordoré, ma­
rine, sont trois quarts, sept huitièmes ou 
lcngs. On les garnit abondamment de 
renard, souvent teint de même ton, ou 
de renard argenté qui se prête à d'in­
génieuses combinaisons. Certains vête­
ments de velours de fort belle silure peu­
vent se psssti de col de fourrure, U est 
remplacé par une énorme ruche de ve­
lours Indépendante nouée k l'encolure ou 
dans le dos. 

Les manches sont de plus e n plus 
fantaisistes : plates depuis le haut et 
ajustées, U en cet qui s'ouvrent à l'avant-
bras et retombent en deux pans. Cette 
fantaisie donne beaucoup de caractère 
à une robe d'apres-mldl en soierie noire, 
dont la manche ainsi fendue se borde 
d'une bande de sole de ton clair, vif ou 
blanc, avef le même rappel au plas­
tron ou à l'encolure. 

La couture fait grand usage du satin 
et du crêpe satin, travaillés des deux 
cotés. Ces soieries partagent le succès 
des crêpes mats dont beaucoup de fem­
mes apprécient l'effet amincissant et dis­
tingué. 

Dans la décoration des robes, même 
lorsqu'il s'agit des plus simples, nous 
voyons surgir toutes sortes de détails 
féminins et élégants : des garnitures 
brillantes en lamé, en paillettes, des 
boutons, des décorations de métal assez 
volumineuses. 

Pour fermer manteaux, blouses, tuni­
ques, voici des clips en métal acier ; des 
clips brillants et solides & la fermeture 
des collets, des empiècements de four­
rure. 

Les étoiles en métal doré ou argenté 
semées à la fermeture des corsages, à la 
boucle des ceintures ont aussi un char­
me spécial. Nous retrouvons leur éclat 
aussi bien sur le lainage que sur le ve­
lours et la sole, et nous pouvons ainsi. 
grâce a. leur présence, réaliser des détails 
cr armants dans des tissus modernes. 

Pour fermer les corsages, retenir un 
j.an, un drapé, des agrafes en métal 
doré, dessinant feuilles, fleurs, flèches, 
têtes d'animaux, motifs géométrique!; 
sont d'un effet nouveau.On emploie aus­
si beaucoup, comme bijou décoratif, les 
maaques en matière plastique travailles 
à l'antique. 

Les animaux entrelacés en ivoire, en 
écaille sont encore très appréciés et for­
ment des ceintures d'un aspect un peu 
sauvage. 

Les Initiales en argent, en émail, et 
de dimensions assez Importantes que l'on 
agrafe au corsage, à la ceinture d'une 
robe, d'un manteau, d'un collet, et à un 
sac, à un manchon, font partie des fan­
taisies nouvelles. 

Plus délicats et plus sobres sont les 
groupes de décorations brillantes, les 
piqûres en métal doré qui zèbrent les 
robes et forment une partie très Impor­
tante de leur ornementation. 

Les paillettes devaient naturellement 
r.ous revenir, e t les voici qui luisent lar. 
gement dans l'ornementation de nos cos 
tûmes sous forme de collets, de petits 
paletots, de bordures, de cravates, de ga­
lons et même de petits chapeaux. 

La coiffure du soir se compose très 
souvent d'un simple petit bonnet ou pe 
tlte toque en paillettes noires dont U 
forme est drapée à notre gré. Elle s'ae< 
compagne volontiers d'un manchon de 
mêmes paillettes. 

On volt aussi des petites vestes, des 
sacs, des manchons étroits en paillettes 
mates qui donnent l'impression d'un t is­
su chiné ou d'une peau travaillée. 

Les effets de laçages sont aussi parmi 
ceux que la mode se plaît à recher 
cher. Beaucoup de garnitures de glands 
de sole, de laine, de laçages qui passent 
dans de larges œillets de métal et 
terminent par des nœuds, des ferreta de 
métal, des pompons. 

Tous ces délicieux détails d'élégance, 
toutes ces puériles coquetteries, si féml 
nlnes. apportent, sans rompre la perfec 
t'.on de la ligne, A nos robes de li 
gaieté et un charme bien personnel. 

I 

Ensemble d'après-midi en satin noir, garni 
de renard 

(Création Louise Boulanger.) (Photo N.Y.T.) 

Ensemble en velours noir, enjol ivé de taffetas 
multicolore et de renard 

(Création Collet saurs.) (Photo N.Y.T.) 

Pour nos robes 
La grande vogue de la laine, des Jcr-r 

seys et des crêpes nous vaut, pour nos 
petites robes, des modèles faciles à m e t ­
tre à toute heure du Jour. Les Jerseys, 
entre autres, présentent des variétés de 
tissages inépuisables, aussi peut-on c o m ­
biner, en les utilisant, de charmantes 

T. S. F. 

INSTITUT DE BEAUTÉ OAPHNIS 
produits scientifiques 

Nouvelles méthodes de traitement 
Salons de Coiffure de la Maison BESSON 

3, Grande-Place a TOURCOINO 2001 

P o t a g e c r è m e d e s a l s i f i s 

Grattez, lavez et cuisez des salsifis. 
Fasses-lee au tamis. Délayez cette purée 
avec du lait ou du bouillon : ajoutez 
case liaison de crème de riz. Faites bouil­
lir. Liez encore le potage en le versant 
dan» la soupière sur des Jaunes d'œufs 
délayés avec de la crème et un non mor­
ceau de beurre. 

LA MODE PROPOSE, la silhouette dis­
pose. Pour maigrir sans nuire * la santé, le 
TH». MEXICAIN du D' Jawas s'impose, d 

Laitues au gratin 
Laves les laitues et rangez-les dans 

une casserole garnie de couennes de lard, 
de carotte» et oignons émincés. Addition 
nea ail, thym, laurier. Couvrez d'une bar­
de de lard et placez le tout sur le feu, 
auras couvercle. Dés que l'ébullitlon a 
cuenmencé, couvrez et enfournes pendant 
ame demi-heure. Egouttez les laitues au-
dessus d'une casa amie : dégraisse» leur 
«us et faites-le réduire de moitié. Oar-
zdsses de tranches de pain grillé le fond 
éTun plat allant au four. Posez sur ce 
dsajd un Ut de laitues, puis d'autres tran­
se*»» de pain, encore des laitues et ainsi 

f inissez par des laitues. Versez 
le tua e t mette» au four. Le mets 

point quand sa surface est 

UN GESTE PRINCIER 
Existerait-il Joyau plus précieux qu'un 

talisman de beauté dont le* pouvoir pro­
longerait les dons de la Jeunesse T 

Cependant si nous ne pouvons plus rien 
espérer des Pées, U est encore des gestes 
princiers qui ne donnent ni diamant, ni 
perle, mais un Flacon de REINE DES 
CREMES aux surnaturelles vertus. 33S43d 

S a r d i n e s à l a g r i c q u e 
Otez la peau et les are « s de belles 

sardines, écrasez les polssois avec beur-
le, poivre et vinaigre. Travaillez Jusqu'à 
consistance de pâte liée. Seivez en dôme 
avec cornichons piqués dedans. 

» • • v r a / e s Imqmmm 
wlmmnmmt ttm 

Imm vmmim mmtikm 
vlmnnmmt afav Java, 

la vrmim hmilo \ttamt a*er 
TUMISIE. o'mmt 

Va 

robes d'après-midi, et même des m a n ­
teaux d'un caractère vraiment é légant 
et qui représentent, e n m ê m e temps, le 
maximum de confort tant Ils sont chauds 
et souples. 

Pour nos petites robes de lainage, 
l l n t é r ê t se concentre sur le corsage et 
les manches . Ces dernières se font quel­
quefois mi- longues , ou longues, tail lées 
en biais de façon à gainer l 'avant-bras 
en gardant au c o u d : une certaine 
ampleur. Leur montage est aussi varié 
qu'Intéressant, tantôt par des coutures 
en biais al lant Jusqu'à l'encolure, t a n ­
tôt la m a n c h e se monte raglan, tantôt 
elle se monte , en formant empiècement, 
au corsage. 

Voici deux Jeunes et simples modèles : 
1» Robe e n souple Jersey vert. La Jupe 

est agrémentée d'un haut volant légère­
ment en forme monté à l'aide d'une 
découpe e n pointe que nous retrouvons à 
l'empiècement du corsage. Manches col ­
lantes . 

2* Charmante robe e n crêpe mousse 
rouille. L'empiècement forme les m a n ­
ches. La Jupe est droite et ornée d'un pli 
double derrière, piqué très bas. 

Programmée 
du jeudi 27 décembre 1934 

RADIO P.T.T. NORD A LILLE (247J m.). 
— 8 h 30 : DlEjues : La Fille du Régiment 
fantaisie (Donlzettl) par ls Musique de la 
Garde Républicaine 

11 heures : Relais de Bordeaux -Lafayette' 
Concert organisé par l'AR.CA. avec le con­
cours de son orchestre-Jazz. 12 musiciens 
I direction A. Rambeaud) : Zou I Un peu 
d'aïoli, step IV. Scotto-Salebert) : n esn't 
falr. slow (Hlmber-Sprtgato-Woodl ; C'est 
mon p'tlt. musette (Mercler-Selabert) ; Black 
beauty. fox (Duke Elllngton-Salabert) ; J'ai­
me ton corps, tango (Morettl-Salabert) -
Avec les pompier», fox humoristique (Hlm-
mel WranroBi ; Deux sous de fleurs, valse 
(Benatzky-Parsons) : Vlva ManzanUlo rum­
ba (F.-M. Jeanjean-Tzlplne) ; n est un 
chant d'amour, fox (H. May-Salaberti ; Pw-
ty second street. stomp iDubln-Warren-
Pearlyl : Vête à la habana. danzon (Patlno); 
•Il yegueelta, tango (Oulrlanda-Salabert) ; 
JTe'll see It through. stomp (Frtend-Lom-
osrdo-Pearly ) ; Abandonado. valse mexicaine 
iPosadas Murky) ; Mexlcan interlude, fox 
I David Bée| ; For me and my gai. fox (Me-
yer-Saiabert) ; A la Roquette, musette (Co-
lombo-Salabert) Prince charmant, fox (Be­
natzky-Parsons) : Dlfmoin ? blgulne (Luc-
ehesl) : Despolos < tango (RattHaalla Bals 
bert) ; Solera. paso doble (Demon-Woodl ; 
Party blues (Duke-Elllngton-Salabert) : Ma­
nuel», rumba (Prlm) : The gold dlggers 
song. fox et I've got slng a toreb song. fox 
iDubln-Warren-Pearly) ; Allons au pays des 
bananes, step (Beauregard-Mattéo). 

12 h. 13 : Relais de Grenoble : Concert svec 
le concours de M Jscques Murgier. premier 
prix du Conservatoire de Paris, du quatuor 
vocal d'Alpes-Grenoble : Mmes Reynaldl et 
Olrard-Dutell et de MM. Ruff et Rovéda. dé 
l'orchestre de la station : La Marjolaine, ou­
verture (Lecocq) ; Valse noble (Lacomel : 
La fiancée (Charles René) ; M. Jacques Mur­
gier : Andante (Tartlnl) ; Fantaisie Joyeuse 
(Basse) ; Jeux d'enfants (G. Biset) : Un 
soir à Tanger (Leoome). 

13 heures : Parls-P.T.T : Nouvelles. 
13 h. 15 : Suite du concert : Trois danses 

anglaises (Germant ; Quatuor vocal d'Alpes-
Grenobte: Cantique de Racine (Fauréi, O 
ciel que faire (Méhul) ; M. Jacques Murgier: 
Après un rêve (G. Fauré) ; Préluda dea 
chants d'Espagne (Albenlz) ; Cocorico, fan­
taisie ( L Ganne). 

14 heures : Cour», communiqué». 
13 heures : Matinée enfantine de Grand-

Papa Léon : Echo du Jeune temps (G. 6*1-
vayre). au piano par René Joly ; La Poupée 
en sucre (E. Chantrter), chanté par la cho-
ralette Frlquetvllle, soliste, F. Tlmmermann ; 
L'âne du Petit Jésus ( R Allorge). conte de 
Noél ancien dit par Grand-Papa Léon ; Noël 
Bourguignon (Verrimst), chanté par Mme 
Lecomte et A. Rucart ; Histoire d'un rayon 
de lune (Mad Bomxaler), conte en vers par 
Grand-Papa Léon ; Nuit de Noël (Barrés), 
duo chanté par Mme Lecomte et A. Rucart); 
Trucs et recettes de tante Ginette ; Résul­
tats de concours ; Causerie 'de Mme de 0ur-
gère ; Tour de micro des speakers frtquet*. 

17 heures : Relais de Marseille Provence : 
Concert par l'orchestre de la station (direc­
tion Pierre Lacour) : Stradella. ouverture 
(Flotow) : Au matin (Godard) ; Fantaisie 
sur des mélodies de Strauss (Henry Weberi ; 
Sogno d'averti ama. rêverie (Jehln) ; Sélec-
tlssement (Flllppuccl) ; La campagne s'évell-
tlon sur Roméo et Juliette (Oounod) ; Dlver-
le (Flament) ; Air de ballet (Tellam) : Hlgh-
lander'a parade (René Chauvet). 

18 heures : Relais du Poste régional pari­
sien. 

18 h. 30 : Radio-Journal 
> h. 30 : Cours, communiqués, rappel dea 

deux derniers tirage» de primes ; disques : 
La Cathédrale engloutie, solo de piano (De­
bussy) ; Caprice en si mineur, solo de piano 
(Brahms) ; Feux d'artifice, solo de piano 
I Debussy ). 

19 h. 45 : Quart d'heure polonais. 
20 heures : Indication d» l'heure ; résul­

tat» du tirage des primes ; causerie sur la 
défense du théâtre, par Mm» Dusaane. 

20 h. 10 : Onzième audition d» « L'OUÏ 
Vert », radio-roman da Bertrand-Bertrand. 

20 h. 30 : Emission réservé» à « La Bonne 
chanson français» » : Marché des cambrio­
leurs (B. Berger) ; Clair d* lune, mazurka 
(E. Faideyi ; Ça commençait al sentiment 
(Pradels-Lecocq) : Idylle Parisienne (Millan-
dy-Chrlstlné) : Méphlsto masqué, polka fan­
taisiste (Ed. Dédé) ; De sa mer» on as sou­
vient toujours (Deaprèa-Lévy-Goubller) ; Oas 
veinards d'hommes, scène comique (G. Dor-
feuU-Roger). 

21 heures : < En Famille », chronique de 
l'Association de Badlopnonl» du Nord et da» 
auditeur» de Radlo-P T T Nord. 

21 h. 15 : Suit» du concert. 

1» h. 45 : Disques. — 30 h. 13 : Dlsqu 
21 h. : Concert : Sonate, pour viole C 
IBigaglla) ; Air du Messie (Haendel) ; Air de 
l'Oratorio de Noël (J.-S. Bach) ; Andante 
(Porpora) ; Légende de la Sauge iMaaaanat); 
Non credo (Wldor) : Menuet (Lulll) ; An-
dan tlno (Pugnanl) ; Cinq chansons de Rosi 
(Cornélius) : Joseph, lleber Joseph mem 
(Heraogenberg) ; Sonste en fa majeur 
d'ail'Albaco). — 22 h. 30 : Poste national. 

RADIO-TOULOUSE (335 mètres g). — 
8 h. : Refrains dansants. — 8 h. 35 : ni i lia» 
tre de salon — s h 45 : Mélodies. — 12 h. t 
Orchestre philharmonique. — 12 h. IS t 
Opéras-comiques. — 12 h. 45 : Concert. —-
13 h. : Films. — 13 b. 13 : Orchestre viennois. 
— 13 h. 30 : Airs d'opérettes. — 13 h. 43 : 
Orchestre symphonlque — 16 h. 15 : fèl II— 
tre tzigane. — 18 h. 30 : Audition enfsalllie 
— 19 h. 10 : Opérette». — 19 h. 43 : Films. 
— 20 h. 15 : Accordéon. — 20 h. 30 : Chan­
sonnettes — 21 h. : L'heure espagnol», co­
médie musicale de Ravel. — 23 ta.: Ain 
d'opérettes. — 22 h. M : Crépuscule, fan­
taisie radlophonlque. — 23 h. 13 : Sol! di­
vers. — 23 h. 30 : Mélodie». — 23 h. 50 : 
Musique militaire. — 0 h. 5 : Fantaisie ra­
dlophonlque. — 0 h. 13 : Orchestre viennois. 

BRUXELLES («M kcU. 13 km. 4*3.9 st.). 
— 12 h : Radio-orchestre : Vlva lsiiain 
lFrank-Speyer) ; Flor de Cuba, rumba (Oré-
gor) ; Concertlno pour flûte et orchestre 
(Chamuude). soluté : M. François OUmaii ; 
Suite albanaise (Kostal) ; Mnniigtl JgdsV' •' 
(Schubert) : Llo-Tlng (Staub) ; Il bado 
vais» (Ardltl) ; Imitation de petits tam­
bours (Pollakln) ; Rumoresque (Demiret) ; 
Suite de danses (Plerné) ; Sur le Volga, 
suite (Dyck) : Acclamations, valse (Wsld-
teufel). 

13 h. 10 : Disques : Marche dea Allobroges 
(Vlot) ; SI Marie voulait (Maillait) ; Accor­
déon nlghts (X.. i : Ouvre ton cœur (O. 
Biset) ; Lolita (Buccl-PeccU) : Sérénade 
(Drdla) : Conférence mllltalr» (Bach) : Olpsy 
dance (Biset) ; L'Indicateur da »>«*-«*— de 
fer (WsU) : Scènes pittoresques (Massenet): 
a) Marche, b) Air de ballet, c) Angélus, d) 
Fêté bohème. 

17 h. : Fantaisies d'opérettes : Manette 
(Oscar Strauss) ; Le Baron vadrouille (Joh. 
Strauss) ; Les vingt-huit Jour» de Clalrstt» 
(Roger) : Le Chant du désert (Rombergi — 
17 h. 30 : Matinée enfantine. — 18 h. 1» : 
Orchestre de genre : Patrouille fantôme 
(Ackermans) : Jovialités (Gabriel Mans) ; 
Les Patineurs, valse (Waldteufel) ; Volupté 
(Guillaume) ; Rêve de nègre (Mlddletcn) ; 
Rose-Marie (Frlml) ; Rhapsodie slave a* XI 
(Friedman) ; CendrWon (» 

20 h. : Radio-orchestre : 
Jeune Henri, ouverture (Méhul) ; 
Tarentelle (Wlenlawaky), soliste : 
son, violoniste : Rhapsodie (Hartung) : Pé­
pita Jlmenes (Albenlz). — M h. 39 : Oscar» 
méde par « Le Grillon », cabaret mootaaer-
tois de Bruxelles — 21 h. U : Orchestre 
d» genre : La FUle du Régiment, uuveixae 
(Donisettl) ; Refrains célèbres de Chantrtar 
(Salabert) : Paysages wallons (de Tesys) : 
Air» de Roumanie (Dolfl Dauber) ; 
raie variée (Plerné). — 22 h. 10 : 

RADIO-LUXEMBOURG (1JS4 saètras). — 
h. «S : Concert : Le Carnaval ds Monsei­

gneur — a h. : Information». — 12 h. : Con­
cert : La Poupée de Nuremberg (Adam) ; 
Citoyen viennois (Zlehrar) ; Mélodie (Tobei-
kow»ky) ; Sur un marché persan (R^tetbey): 
Loin du bal (OlUet) ; Humoresque (de 
Taeye) ; Gollardtca (Amadel) — 13 h. 49 : 
Mam'seUe Nltoucbs (Barré) ; Oillstss de 
Narbonne (Audrsn). — 13 h. : CkkaSatata. 
pot-pourri iRobracbt). — 13 h. II : aRSar-

(Criaâon Collât 

P o t a g e S o u b i s e 
Faites cuire des oignons dans de l'eau ; 

(gouttez-les, passez-les. puis met tes dans 
une iiassainia avec du beurre. Ajoutes 
â cette purée une pincée de farina, mouil­
le» ave» d n bouillon, loin usa A n m o -
msnt de aervtr, ajoutes u n morceau de 

Apollo et Hyaetntbu» (Mosart) 
nl lna : Valse septembre. — 17 h. : ' 
Molière). — 18 h -13 : Oeua-rt» artsstaque. 

art» egrtooU- — 1» h. .30 : 
— 30 h. : Lsckures : < Quel. 

_ . RnRItsr en do dièse (Csto-
pin) ; l u a a s u an la (Jonas) ; TrnsUss» èsu-
d» de concert (•Inaii irg) : Méphlsto (Lacst). 
— 23 h. 15 : Danse. 

MIDLAND REGIONAL (3S1 Basera» t ) . — 
17 h. 15 : L'heur» enfantin» — U h. : Mon. 
veUas. — 18 h. 30 : Vartéte 

— IS h. : 
95 kets, I 

— 14 h. 30 : Récital de chant — U n . M : 
Orchestre. — 18 h. 10 : Récital de 
Sonata en ré majeur (Durante) ; 
sot mineur (Durants) ; Toeoata f~i~ii_nlill j 

Oratorio de Noël, 
fragment. (J.-a. Bach), avec osaea»» ; Rap-
sodle basque, pour piano et uiuhaslis (Bor­
des). M. Jean Doyen. - m Xx J0 : Oraaosrt 
de nuit : Les enfant» à Bethléem (Plerné). 

TOUR EIFFEL (L389 sa . UttW.). — 
14 h. 45 : Radlo-Oolonlal» : Oonoart.-- IT h. 
15 : Journal parlé. — I» h._»».: Disques: 
Symphonie en sol majeur (Haydn) ; Vieux 
Noël tchèque: cxnveraton ds j sar i» lfcade-
letne : Noél d'enfant». — 20 h. 30 : Isellin 
(Messager) ; Un vieux farceur ; En passant 
par U Lorrain» ; sasiUrlr, (Sallacuck) : Btot-

p«-i-i«-m« ; Marche parlslsnn» ; taarrlu 
i Rio ; Caprice d» oonoart. — Musique d» 
use. 
RADIO-STRASBOURG (349 Battra* r>. -

e h. 30 : Orchestre. — 10 h. 30 : Dssquea. — 
Bordaaux-Lafeyett» — U h. : Dis­

que». — 13 h. 43 : Disques. — U h. : 

19 h 45 et 20 h. 30 
20 h. 40 : La Brigade fantôme (MJIISHIIBI) ; 
Chant hindou (Rlrnsky-Kareskulf) ; La ReOe 
au bols dormant (Tehalknasefey) : Ls vol du 
bourdon (Rlmsky-sSnriskan*). — 21 h. : Ca­
thédrale de Luxembourg. — 21 h. Si 
Concerto en sol majeur (Real" 
esrto en ré mineur (Unger). 

NATIONAL (Daveatry) (14 
h. 45 : Orchestra. — i l h. U : Greaari 

phone — 11 h. 80: Muslqus légère, — U tu: 
Gramophone — 14 h. : Orchestre. — 1g sw 
45 : Récital d'orgue : noaseï en dodaste zsl-
neur (Barv/ood) ; Scharso an te (RluaiWJ : 
Orand choeur dialogué (Oxgout). —Jt-Ju « i : 
Dans» — 18 h. 88 : gmeaSas de PceealL — 

. d'après Cx»srlas Dto-
a . chant. - m a. 99: 

e n ^ a a m - S 

Bagnletto. pazegsarase (lésa*). — S» 1 
Accordéon — 21 h. 18 : TMetre. — H h. I 

(exsggsi); 

- I l ta.: MIII U n i . — IS 1 «S : 
Quatuor en ut aiaJSHi (Raids) ; Q. tue» 
en al bémol majeur ( l ista r») — 89 h. 13 : 
Lleder du Voyag» .d'hiver (aetnskert) — 
21 h. 40 : Isteasqua légers e* «anaa. 

STU asts. SS kw, «RM sa.). — 
11 h. 30 : Désquas. — 13 h. 4» : sfsalJISl va-

- . — U x v g e : 

No» 
le 
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